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P
artie de Rabat dans l’espoir de conqué-
rir la fashion-sphère, Zhor Tiber a 
connu une ascension fulgurante. Née 
à Meknès, elle décide de monter à 
Paris, bac en poche, pour rejoindre 

sa sœur styliste Nema et suivre des cours de 
mode à l’Atelier Chardon-Savard. “Dans ma 
famille, la mode a toujours été omniprésente. Ma 
grand-mère adorait s’habiller, parfois de façon très 
extravagante pour l’époque et mon père, un avant-
gardiste pur et dur, veillait toujours à ce que nous 
ayons de très belles tenues, maman, mes sœurs 
et moi.” À Chardon, Zhor est une étudiante à la 
fois passionnée et rebelle, ce qui est en défi nitive 
une image assez proche de la femme qu’elle est 
aujourd’hui. “D’un côté, il y avait le plaisir d’étu-
dier et de découvrir ce pour quoi j’étais venue à 
Paris, la création, l’histoire de la mode, les tech-
niques de fabrication et de l’autre, l’académisme 
propre à l’enseignement auquel j’avais parfois 
du mal à me conformer.” Passionnée et surtout 
très déterminée, Zhor débute immédiatement 
sa carrière dans l’équipe haute couture du créa-
teur Louis Féraud, “une chance !”. Décelant son 
talent, le couturier ne tarde pas à lui confi er le 
stylisme du département Maille de l’un de ses 
licenciés, Seibu, une marque japonaise pour 
laquelle elle continuera de travailler pendant 
4 ans. Les dix années qui suivent relèvent du 
domaine du rêve : Rodier, Victoire, Nina Ricci, 
Jacques Fath, Jean-Louis Scherrer, Façonnable, 
J. Mendel à New York et Emmanuel Ungaro… 
Zhor enchaîne les maisons, appréhende les 

exigences draconiennes de la haute couture et 
les contraintes de la production, non sans diffi  -
cultés. Comme souvent dans l’univers à la fois 
fl amboyant et impitoyable de la mode, le mer-
veilleux côtoie le pire. “Il y avait l’apprentissage 
de la création, la découverte du monde des défi lés, 
celui des mannequins, des souvenirs merveilleux 
qui ont parfois tendance à eff acer les aspects les 
plus durs de ce métier comme le stress, les journées 
sans fi n, les prototypes qu’il faut reprendre encore 
et encore, les livraisons en retard…” 

ZHOR ET NEMA
Après avoir travaillé pour les autres pendant 
des années, Zhor et sa sœur Nema décident de 
conjuguer leur passion, leurs expériences pour 
réaliser le “rêve de leur vie”. En 2007, la marque 
Zhor & Nema voit le jour. C’est au très branché 
Salon Tranoï de l’avenue Montaigne, l’un des 
rendez-vous les plus courus par les profession-
nels de la mode à Paris, que la reconnaissance 
personnelle arrive. Malheureusement, Nema 
décède brutalement. Zhor redouble alors de 
courage et d’ambitions et décide de poursuivre 
seule l’aventure qu’elles avaient initiée ensemble. 
Le succès ne se dément pas et Zhor ne tarde pas 
à se faire repérer par les plus grands acheteurs. 
Le concept gagnant ? “Proposer aux femmes qui 
s’habillent chez Prada, Chloé ou Lanvin une ligne 
de vêtements à la fois intemporelle et moderne, 
simple et sophistiquée”. Manteaux de fourrure 
esprit sweatshirt, pull XXL en cachemire ou 
jupes incrustées de cabochons géants… chez 

Déterminée, exigeante et indépendante, Zhor Tiber est 
une créatrice atypique à qui tout réussit. Vendue dans 

plus de 40 points de vente dans le monde - de L’Éclaireur 
à Fenwick en passant par Harvey Nichols et désormais 

Très Confidentiel à Casablanca -, sa marque de prêt-
à-porter Zhor & Nema habille les élégantes du monde 
entier, Catherine Deneuve et Fergie en tête. Parcours.
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Zhor & Nema, les matières sont nobles, les 
coupes élégantes et les détails funky. Autres 
signes caractéristiques ? Les gros boutons pres-
sion (sur un gilet, une jupe, une robe ou un 
manteau en fourrure), les larges pattes ornées 
de points en croix en guise de boutonnages, 
les elbow patches en velours ou en satin de soie 
ou encore les manches trois-quarts et surtout 
la dentelle de Chantilly, la véritable marque de 
fabrique de la griff e. Ce qu’elle aime par-dessus 
tout ? Mélanger les matières (fourrure et maille 
ou dentelle) et s’inspirer d’un voyage, d’une 
musique ou d’un fi lm pour laisser libre cours à 
son imagination : “Cette année l’Inde et le Japon 
m’ont beaucoup inspirée”. Avec plus de 40 points 
de vente, la marque de prêt-à-porter Zhor & 
Nema est aujourd’hui distribuée par les concept-
stores les plus sélects de la planète. Pêle-mêle, on 
retrouve les créations de cette pure Fassia chez 
L’Éclaireur à Paris, Fenwick à Londres, Harvey 
Nichols à Hong Kong, Maddy’s 390 à New York, 
en passant par l’Italie, l’Espagne, le Canada, la 
Russie, le Japon ou encore Dubaï. 

SON STYLE
Dans son vestiaire, des pièces souvent excen-
triques, parfois exotiques, mais toujours très chic 
et bien coupées. “Mon style c’est de mélanger les 
styles ! J’aime porter les vêtements de créateurs et 
me les approprier en les mixant avec certaines de 
mes créations ou avec des accessoires qui sortent 
de l’ordinaire, mais qui refl ètent bien ma person-
nalité.” De la fourrure, des robes aux couleurs 
fortes, des plumes, de la guipure, des kimonos… 
tout ce qui serait diffi  cile à porter par d’autres, 
Zhor s’en empare et s’en amuse. Une seule règle : 
aimer la pièce pour se sentir à l’aise. Pour elle qui 
partage son temps entre Paris et Hong-Kong 
et voyage énormément, chiner est une seconde 

nature. Comme ses kimonos chinois brodés 
avec une grande délicatesse datant de la période 
Qing ou japonais fabriqués il y a plus d’un siècle 
avec des techniques de tissage incroyables. Et 
puis il y a les souliers dont elle est une “fana-
tique absolue”, très hauts de préférence. “Je viens 
d’acheter une paires de bottines Louboutin toutes 
rouges, très hautes, à semelles compensées. Elles 
sont sublimes !” Sa lubie ? Les gros bijoux – col-
liers, bagues, montres d’hommes – et surtout 
les bracelets XXL qu’elle fait fabriquer exclusi-
vement pour elle  : croco, panthère, autruche, 
dentelle, peu importe la matière pourvu qu’ils 
aient un max de volume. La pièce dont elle ne 
se sépare jamais? une bague en ivoire de mam-
mouth. “C’est mon bijou fétiche, mais aussi celui 
qui a la plus grande valeur sentimentale pour 
moi. Ma sœur Nema et moi avions la même et je 
porte la sienne de temps à autre, comme pour la 
retrouver auprès de moi le temps d’une journée.” 
Côté créateurs, Lanvin, Balenciaga, Hermès et 
surtout Miu Miu - sa créatrice préférée - l’empor-
tent dans son cœur. 

Désormais distribuée chez Très Confi dentiel à 
Casablanca, Zhor & Nema continue son expan-
sion à travers le monde. Next step ? Développer 
son réseau et pourquoi pas lancer des boutiques 
Zhor & Nema en nom propre. “Nous sommes 
en train de mettre en place des corners dans les 
grands points de vente du Japon où des boutiques 
devraient voir le jour d’ici un ou deux ans. J’étudie 
également la possibilité de développement en 
Chine continentale, c’est un marché à fort poten-
tiel, mais qui exige une rigueur à l’image de l’im-
mensité de son territoire et de sa population.” En 
l’espace de seulement 5 ans, voilà une marque 
qui a déjà fait un grand bond en avant.
www.zhornema.com.

CE QU’ELLE
AIME
ÉCOUTER : Oum Kaltoum, Fairouz, Maria 

Calas même elle adore aussi le R&B, la soul, le 

malhoune, la a’la, le blues et la musique baroque.

VOIR : Pedro Almodòvar, Woody Allen, mais 

aussi les grands classiques français ou italiens.

ADMIRER : Picasso, Kandinsky, Andy 

Warhol ou encore Louise Bourgeois et ses 

araignées géantes.

LIRE : Frédéric Beigbeder, Driss Chraïbi, 

Tahar Ben Jelloun,  Nina Bouraoui, Saphia 

Azzeddine, André Comte-Sponville, Arnaud 

Desjardins.
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LE 1728

“Un ancien hôtel particulier édifié au 

XVIIIe siècle reconverti en restaurant.”

8, rue Anjou, 8e.

LA TABLE DU SHANGRI-LA HÔTEL

“C’est un peu Hongkong à Paris.”

10, avenue de Iéna, 16e.

L’ESCALE DE BANGKOK

“Possiblement le meilleur thaï de Paris.”

64, rue de Longchamp, 16e.

LE BAR DU MEURICE

“J’adore le bois ciré et les fauteuils 

en cuir dans lesquels on sirote de 

merveilleux cocktails.”

228, rue de Rivoli, 1er.

LA GALERIE W

“Pour ses tirages photo uniques traités 

en rétro éclairage.”

44, rue Lepic, 18e.

L’ÉCLAIREUR

“Le meilleur concept store de la 

capitale, même si Colette demeure 

incontournable.”

8, rue Boissy-d’Anglas, 8e.
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ZHOR TIBER ET 
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AU CAFÉ FLEURUS 
À PARIS. 
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L’ACTRICE PORTE 
ICI UN CARDIGAN 

ZHOR & NEMA.
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